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Goethe se promenant dans la forêt la voyait rayonnante. Il imaginait aussi la 

plante archétype donnant naissance à toutes les autres formes de plantes 

issues d’un principe constitutif unique (urorganismus). La variété infinie des végétaux 

témoignait selon lui d’une Nature habitée par des forces évolutives organisées selon 

un plan.

Avec la photographie électromagnétique, des plantes aussi dissemblables que 

le chêne ou le pissenlit se manifestent dans un champ de lumière qui rend visibles 

leurs particularités. Au-delà de la structure lumineuse propre à chaque plante et qui 

traduit son état énergétique provisoire, un rayonnement plus fondamental semble 

envelopper tous les organismes vivants, les relier entre eux dans d’immenses réseaux, 

les imprégner d’informations subtiles de croissance et d’évolution. 

L’herbier énergétique assemblé ici témoigne de la diversité du monde végétal et 

présage l’émergence possible d’une botanique énergétique dépassant l’observation 

des apparences naturelles. Notre regard appris sur les choses se transforme 

radicalement quand la lumière devient notre point d’entrée et notre référence. Une 

toute autre topographie de l’univers se déploie et les plantes de l’herbier 
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apparaissent alors comme des interfaces, les moindres replis de leur couronne 

lumineuse cachant des images-miroirs du cosmos: configurations d’explosions, 

trous noirs, fusion de matière et de lumière.

Curieusement, cet effet parabolique se manifeste à la croisée de l’ordre 

photographique ancien – celui du négatif analogique utilisé pour enregistrer 

l’empreinte lumineuse des plantes – et l’ordre nouveau où l’outil numérique expose 

avec une grande précision les détails encodés dans le négatif.

La plante rayonnante et son champ lumineux nous font voir un monde des 

choses exprimé par des ondes dont les fréquences sont porteuses d’information, 

où la solidité et la résistance ne sont qu’un état transitoire de la vision. L’univers 

fondamental de la lumière avec son déploiement d’états beaucoup plus complexes, 

déjà appréhendé par les mystiques et les physiciens, devient notre nouvel horizon 

de perception.

Le corps de lumière des plantes photographiées est l’image d’une réalité autre 

projetée dans notre monde sous-lumineux. 
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Goethe had the vision of a radiant forest, of an archetypal plant giving rise to 

all others and of evolutive forces in Nature. Electromagnetic photography, by 

revealing the light structure of plants, opens up the perspective of subtle light fields 

linking all living organisms and transmitting information for growth and evolution. The 

“energy herbarium" presented here testifies not only to the infinite configurations of 

plants but also to their capacity as interfaces, with mirror images of the cosmos enfolded 

in their light fields. Matter as resistance is a transitory state, and light is the fundamental 

nature of things. The plant images attest to this reality.
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